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lumiere reflechie, mais il remplace cette supposition par la condition ci-dessus. Inversement nous pouvons con-clure que nos quatre equations de condition impliquent le theoreme de la conservation de 1'energie et que par suite notre equation de 1'intensite, qui doit satisfaire a cette condition, a ete choisie correctement.
Apres avoir deduit de cette maniere les suppositions de Neumann des notres, nous pouvons dire que le pro-blkme propose est completement resolu, car il suit a present des resultats obtenus que la theorie de la reflexion et de la refraction developpee par Neumann, qui est d'accord avec 1'experience, peut aussi etre developpee en partant de nos equations fondamentales.
Nous voici, comme auparavant dans la theorie de la double refraction, parvenus a une station qui peut servir de point de depart a la partie formelle de la theorie de la lurniere, et grace au developpernent considerable qu'a re<ju cette partie de la theorie, nous avons sous les yeux, sans que nous ayons besoin de faire un pas en avant, toute une partie de la theorie de la lumiere comme une simple consequence de notre theorie.
Si la theorie de la reflexion et de la refraction n'avait pas dej& auparavant re?u un tel developpeinent, nous ne chercherions pas a exprimfcr les conditions relatives aux limites par d'autres quantites auxiliaires que par nos composantes, car c'est avec celles-ci que les conditions relatives aux limites aussi bien que les lois de la double refraction prendraient la forme la plus simple, et pour cette raison les calculs effectues au rnoyen de ces composantes seraient plus courts et plus elegants.